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HISTOIRES ı  p r imai r e  ı

Il était une fois, un minuscule extraterrestre du nom de  
Gros Glouton. Gros Glouton était en forme de poire et il n’était 
pas plus gros qu’un pouce. Le petit minuscule avait la peau vert 
pâle. Il avait deux antennes, un œil, deux petits cheveux sur 
la tête, deux mains, trois pieds et un nombril. Son lit était une 
chips, son oreiller était un morceau de chocolat et sa couver-
ture était une tranche de fromage. Mais, ce n’est pas tout;  
Gros Glouton avait des amis ! Ils étaient très nombreux.  
Les minuscules extraterrestres vivaient sous les énormes lits.

Un jour, ils se firent découvrir par un petit garçon, mais pour 
eux, c’était un géant ! Alors, ils se cachèrent sous leur couver-
ture. Ils attendirent que le géant parte. Une heure plus tard, le 
petit garçon décida d’aller manger une collation. Le lendemain, 
la maman du petit géant lui demanda de faire le ménage de 
 sa chambre. Il vit alors une chose verte aller sous son lit.  
Alors, il regarda sous son lit et vit des centaines et des centai-
nes de petits minuscules. De plus, il vit des petites maisons.

Un minuscule extraterrestre qui passait par là dit : « Petit géant, 
ne dis à personne que nous sommes là ». Le petit garçon 
répondit : « D’accord ». Mais un bon samedi matin, la maman 
du géant alla chercher l’aspirateur pour pouvoir le passer dans 
la chambre de son fils. Alors, les minuscules extraterrestres 
avaient très peur d’être aspirés. Gros Glouton eut une idée.  
Il dit à tous les extraterrestres de monter sur le lit pour ne pas 
se retrouver dans l’aspirateur. Une demi-heure plus tard, quand 
la maman eut fini de faire le ménage de la chambre du petit 
garçon, elle alla s’allonger devant la télévision.

Les minuscules extra-
terrestres retournèrent 
finalement sous le lit et 
leur maison était toute 
détruite. Ils se décidè-
rent donc à reconstruire 
une belle petite de-
meure où ils vécurent 
heureux pour le reste 
de leur vie.

Ariane Roberge 
4e année
École du Perce-Neige
CSA

Simon, un minuscule personnage, vit dans les forêts avec 
sa famille. Simon est un adulte; il a 21 ans. Il a un pouvoir.  
Il peut s’enflammer et lancer du feu. Simon a un frère. Il s’ap-
pelle Samuel. Un jour, sa mère lui demande d’aller chercher 
des baies sauvages. Samuel était tout excité. Il va chercher son 
petit panier. Samuel adore faire des corvées pour sa mère. Il 
sort et se rend dans la forêt. Tout à coup, il entend un drôle 
de bruit. Samuel est un peu inquiet, mais il poursuit sa route. 
Finalement, il trouve les buissons de baies. Samuel remplit 
son panier. Soudain, un gros loup surgit. Samuel est alors très 
effrayé. Le loup attrape Samuel et l’emmène dans une grotte 
sombre. Simon trouve qu’il y a un bon moment que son ami 
est parti. Il décide alors de partir à sa recherche. Simon cherche 
pendant des heures. Enfin, il réussit à trouver l’emplacement 
de la grotte. À ce moment-là, le loup s’apprêtait à faire cuire 
Samuel. Simon lança une grosse boule de feu sur lui et le fit 
cuire avant Samuel.

Soudain, Simon se fit prendre par un autre loup encore plus 
gros. Celui-ci attrapa Simon. Mais, à ce moment-là, ce dernier 

s’enflamma et le fit cuire sous ses 
yeux. Simon et Samuel revinrent  
à la maison. Leur mère était telle-
ment inquiète qu’elle les serra 

 fort dans ses bras. Les deux frères 
lui expliquèrent leur mésaventure. 
Leur mère leur fit promettre de 
rebrousser chemin si cela se  
reproduisait un jour.

Thierry Marcoux 
3e année
École du Perce-Neige  
CSA

Il était une fois, dans un petit village très loin d’ici, un petit 
oiseau appelé Winnie. Winnie était bleu avec le bout du nez 
orange et rouge. Un jour, Winnie alla voir son grand ami, Léon 
le dinosaure.



OPINION  ı   p r imai r e   ı

Toc ! Toc ! Toc !

- Entrez !, dit Léon. 
- Salut mon grand ami ! Comment vas-tu ?
- Très bien, merci.
- Savais-tu que la montagne derrière chez moi est enchantée ?
- ENCHANTÉE !, s’écria Winnie.
- Youpi ! Une nouvelle aventure pour moi !
  
Le lendemain matin, Winnie quitta son chez lui et partit à 
l’aventure. Cinq minutes plus tard, Winnie pose la première 
patte sur terre, ensuite l’autre. Il marcha et marcha très  
longtemps. Il était tellement fatigué, alors il se reposa.

Mais, tout à coup, un arbre prend discrètement son sac. Quand 
il se réveille, Winnie voit qu’il lui manque son sac. 

- Oh non ! Où est mon sac ? J’avais tout à l’intérieur : de la 
nourriture, la trousse de premiers soins et même des vêtements 
de rechange.

Alors, il devait marcher pour se rendre chez lui. Mais, com-
ment ? Il continue et continue. Il y avait des arbres qui parlaient, 
qui dansaient et qui le touchaient. Quelle chose horrible !

Après trois jours environ, son ami Léon était très inquiet pour 
Winnie, mais Winnie était encore en vie. Après une ou deux 
heures de marche, Winnie finit par trouver une personne et 
c’est un petit lutin qui lui donna deux vœux. Le premier vœu 
était de ne plus jamais avoir la forêt enchantée. Le deuxième 
vœu était de retrouver sa belle maison. Quand le joli lutin tapa 
sur sa tête, les deux vœux se réalisèrent.

Il sautillait joyeusement en même temps qu’il descendait la 
montagne. Quand les arbres lui ont fait peur, Winnie a poursui-
vi sa route. Rendu au village, tout le monde l’applaudit. Quant 
à son ami, il vint vite vers lui pour lui donner un gros câlin. 
Finalement, ils restèrent amis pour la vie. 

rosalie Marois
4e année 
École Curé-Beaudet
CSBE

Vivre avec le diabète
Je suis diabétique depuis l’âge de sept ans. Mes parents  
et moi sommes restés à l’hôpital pendant une semaine.  
Durant les premiers jours, j’étais triste. Mes parents et moi 
avons eu une formation sur le crayon à insuline. Lorsque je suis 
sorti de l’hôpital, j’étais autonome avec mon stylo spécial.  
Les deux choses importantes à faire quand on est diabétique 
de type 1, c’est de manger de bons aliments et de faire de 
l’exercice physique. Même si j’ai cette maladie, je peux  
pratiquer tous les sports que je veux.  

Mon grand-papa a créé une  
fondation à Saint-Lazare-de- 
Bellechasse qui se nomme la  
Fondation Samuel. Plusieurs  
enfants ont reçu des sous pour 
aider les parents à acheter une 
pompe à insuline. Chaque an-
née, mon grand-père organise un 
marchethon, durant lequel il faut 
parcourir dix kilomètres. Cette 
année, le marchethon a eu lieu le 
10 octobre dernier.  Aujourd’hui, je 
suis content d’avoir ma pompe à 
insuline.	

Samuel Morissette
5e année 
École du Grand-Fleuve
CSDN
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